
La tentation était trop grande, et je n’ai pas su résister.
Dans ces rues étroites à l’odeur de pisse et d’anarchie,
Où les putains africaines ne viennent plus sucer le client ;
Je passais pressé, occupé à ne rien faire, l’œil vagabond.

La tentation était trop grande de tes habits clairsemés,
Du rose qui luisait légèrement sur le gris des murs,
Petite tâche dansante de la clarté de ton abandon,
Une déchirure du possible, un point de dislocation.

Je n’ai pas su résister à l’ange aveugle de l’innocence
Qui détourne impudiquement son regard morne
Du chemin que ses reins creux dessinent, appelant
La souillure et la mort d’un rêve impossible à vivre.

La tentation était trop grande, et je n’ai pas su résister.


